Incontestablement donc,
les chaines saillantes, dont
les cotés sont limités entre
deux lignes verticales sans
harpes apparentes, sont
en contradiction avec la
“enctruction, 11"y en a
pourtant de beaux exem-
ples, mais certainement
Ein art infericnr dlen et
de méme des chaines plus
larges que la largeur pos-
sible d’'un mur, par exem-
ple les chaines d’au moins
trois metres de largeur au-
dessus des piédroits des
grands guichets du Car-
rousel.

Revenant aux chaines
telles que celles du palais
Farnése, jappellerai votre
attention sur ces nécessi-
tés : observation du méme
aplomb, du haut en bas,
pour la ligne limite de la
largeur des pierres les plus
courtes, par conséquent
différence entre ces lar-
geurs aux divers ¢étages
lorsque la fagade a des
retraites : c’est le mur lui-
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Fig. 140. — Angle du Palais Farnése.



